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 Les ressources du Cnesco sur la numération : 

http://www.cnesco.fr/numeration/ 

 Les ressources du Cnesco sur la différenciation 

pédagogique : https://www.cnesco.fr/fr/differenciation-

pedagogique/ 

 Les ressources du Cnesco sur les évaluations 

internationales PISA et TIMSS: 

http://www.cnesco.fr/fr/comparaison-pisa-timss/ 
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Pour mieux comprendre (1) 

EN 6e 2008 Item 101: 26,9 %  
EP : 14,9 % Hors EP : 28,6 % 

Association 1,4 et 1/4 : 57,5 % 

Taux de réussite constant de 2005 à 2008 ; rbis = 0,48 

Cedre 2008 fin de collège : ¾ de 44 hors échelle 

PACEM 6e 2010  (2011) : 26,7 % (27,3 %)  
Association 1,4 et 1/4 : 54,2 % ( 56,0 %) 
Quartile  1 : 78,4 %; Quartile 4 : 17,7 % 
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Un regard externe sur les acquis des élèves 
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Pour mieux comprendre (2) 

Numératie des adultes : difficulté à utiliser des fractions et des pourcentages 

(EIACA, 2007). 

TIMSS 2015 : une corrélation très positive entre le score TIMSS et la 

performance aux items portant sur les fractions (Martinez et Roditi, 2017) 
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Les points « sensibles » au cycle 3 

• L’écriture des grands nombres 
• La connaissance des tables, en particulier des tables 

de multiplication 
• Les nombres décimaux (écriture, comparaison, 

intercalation, encadrement, multiplication par 10 - 
100 -1 000) 

• Les fractions 
• Le calcul mental (« sens des nombres ») 
• Le calcul posé 
• Des résultats très variables sur la résolution de 

problèmes 
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Deux hypothèses fortes  
sur les acquis des élèves dans le domaine des 

nombres et du calcul 

Un bon nombre d’élèves se présenteraient à 
l’entrée en 6e comme des « experts apparents » :  

– Une réussite opératoire pourrait masquer une 
conceptualisation insuffisante des nombres entiers. 

– Les difficultés repérées sur les nombres décimaux 
pourraient traduire une conceptualisation insuffisante 
des nombres entiers. 
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Pour mieux comprendre (3) 

Des questions mathématiques : nombre décimal et 
écriture décimale; fraction ou écriture fractionnaire ? 

Statut de ¼ ; Ecritures de ¼ ?  
  

Quelles pratiques d’enseignement 
(contenus/déroulements) ? 

Les apports de la recherche nationale et 
internationale : des « conceptions erronées » 
(misconceptions) sur les décimaux sont répandues 
chez les élèves de 10 ans et 12 ans, et persistent 
chez des élèves de 14 ans. 
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Apprentissage et enseignement 
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Quelques grands principes du côté de 
l’apprentissage 

• Les apprentissages scolaires des élèves sont définis en 
grande partie par leurs activités cognitives en classe 
(Rogalski, 2008, Vandebrouck, 2008) 

• Plus un élève est éloigné des savoirs scolaires visés, plus il 
aura de difficultés à apprendre. (Bautier & Rochex, 1997) 

• Il existe des cheminements d'apprentissage différents pour 
certaines notions/gestes limité (Lautrey, Cnesco, 2015), 
mais en nombre limité (Galland, Cnesco, 2017).  

• Des facteurs tels que la motivation, l’estime de soi, le 
sentiment d’efficacité personnelle entrent en jeu dans 
l’apprentissage (Florin, Cnesco, 2017). 
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3 moments clés dans l’apprentissage des 
nombres et des opérations (Fayol, Cnesco, 2015)   

 

1. Acquérir la notion de nombre  

2. Passer de l’oral à l’écrit  

3. Utiliser et combiner des symboles suivant 
des règles opératoires 

 

 

 
CNESCO CdeC 14 
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Quelques grands résultats du côté de 
l’enseignement 

  L’enseignant facteur scolaire n°1 de la réussite des élèves 
(Darling-Hammond & Rothman, 2011) 

 La nature des contenus d'enseignement et la qualité des 
situations d'apprentissage importent plus que ce que les 
enseignants perçoivent ou supposent des caractéristiques 
générales des élèves (Galland, Cnesco, 2017).  

 De nécessaires changements de posture sont nécessaires 
(Bucheton, Cnesco, 2017). 

 Des contraintes spécifiques non directement liées  a priori aux 
apprentissages (Robert & Rogalski, 2002, 2005 ; Robert et al., 
2012). 
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Pour mieux comprendre (4) 

Quelles difficultés d’apprentissage ?  

Quelles pratiques d’enseignement à l’école ? Au collège ? 

+ 

    

    

Que disent les programmes?  
Que proposent les manuels? 

    

    = ? 
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Du côté des contenus : quelques 
connaissances mathématiques  

incontournables pour les enseignants 
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Des « incontournables didactiques » à 
maîtriser et des thèmes de travail 

 Les faits numériques 

 Les fractions et les décimaux 

 Du partage au quotient 

 La demi-droite graduée 
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La demi-droite graduée 

• La recherche montre l’existence d’une 
association entre performances 
mathématiques et scores à des exercices 
ayant comme support la ligne numérique 
(Fayol, Cnesco, 2015)  

• Des collections aux graduations 

• Des mesures aux nombres 

• Un support pour des activités arithmétiques 

19 
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Le calcul mental :  
une entrée privilégiée ? 

 

« Le calcul mental m’a permis d’acquérir des automatismes, 

c’est-à-dire qu’en face d’opérations, je sais tout de suite ce qu’il 

faut faire.  Il m’a aussi permis de donner un ordre d’idée des 

résultats.  Ainsi, je peux me rendre compte quand mes résultats 

sont faux. A force de travailler en calcul mental, c’est plus 

facile de résoudre des problèmes. J’ai plus confiance en moi. » 

( Témoignage d’élève) 
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Calcul posé vs calcul mental  

21 

 Calcul posé 

 Repose sur des 
algorithmes 

 Opère sur les chiffres 

 Va “de droite à gauche” 

 Calcul mental 

 A un fondement 
heuristique 

 Opère sur les nombres 

 Va “de gauche à droite” 

Exemple : 831 - 598 
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Une définition du calcul mental 

22 

Une proximité forte avec le concept anglo-saxon de 

« number sense ». 

 

L’ensemble des activités qui consistent à effectuer des 

opérations avec des nombres, essentiellement sans aide 

matérielle externe. 

 

Une extension à un  travail explicite sur les désignations 

des nombres et à un travail participant, tout ou en partie, 

à la résolution de problèmes mettant en jeu des données 

numériques, dans un cadre intra ou extra mathématique. 
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Le calcul mental peut être bénéfique pour les apprentissages des 

élèves (Reys,1991,1994; Butlen, 2007; Chesné, 2014). 

L’enseignement exclusif et mécanique des algorithmes standards 

de calcul posé est unanimement rejeté au bénéfice de la 

compréhension par les élèves des méthodes et stratégies 

utilisées en calcul mental (Fischer, Verschaffel, Cnesco, 2015). 

L’accent doit être porté sur l’apprentissage de faits numériques 

(au sens large) et l’estimation d’un ordre de grandeur (Sowder, 

1991). 

     

Ce que nous dit la recherche 

23 
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Les faits numériques 
• Les tables d’addition et de multiplication, « dans 

tous les sens », mais pas seulement (« tables 
étendues », changement d’écritures d’un nombre, 
sens des opérations…) 

 
• Une maîtrise nécessaire pour le calcul (calcul posé, 

calcul sur les fractions et calcul algébrique). 
 

• Une maîtrise nécessaire pour déterminer un ordre 
de grandeur d’un résultat et pour résoudre des 
problèmes. 
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Trois fonctions que le calcul mental peut occuper pour répondre à 

des difficultés identifiées chez les élèves : 

 participer à l’acquisition de connaissances mathématiques 

des élèves (développer le sens des nombres chez les élèves et 

favoriser des habiletés pour la résolution de problèmes) 

 permettre un « rythme didactique » différent (aux niveaux 

macro et local), en offrant notamment des occasions fréquentes et 

graduelles d’apprentissage par « imprégnation »  

 installer un climat de classe favorable aux apprentissages 

(routines favorisant une mise en activité rapide de tous les élèves 

et des interactions élèves/enseignant et élèves/élèves) 

     

Les fonctions du calcul mental 

25 
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Des exemples de tâches  
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Proposer des tâches qui permettent de jouer sur : 
 la nature et la taille des nombres ; 
 la désignation des nombres (littérale, chiffrée, 

iconique); 
 avec ou sans unités ; 
 la visée : acquisition de faits numériques, de 

procédures, exploratoire … 
 l’articulation avec la séance ou la séquence. 
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Des exemples de scénarios  
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Proposer des scénarios qui permettent de jouer sur : 
  la présentation des tâches (oral/oral ou oral/écrit ou 

écrit/écrit, avec ou sans projection); 
  la durée accordée aux élèves pour répondre; 
  le recours possible à des écrits intermédiaires ou non; 
  des tâches identiques pour tous les élèves ou non, 

simultanées ou non; 
  des tâches individuelles ou collectives; 
  l’utilisation de logiciels spécifiques (« ligne numérique », 

opérations, comparaison) 
  le grain de la correction et ses objectifs 
  la nature des traces écrites : quoi, comment pourquoi ? 
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Pour mieux comprendre (5) 

Un « parcours » possible vers un quart : 

 Partager en quatre un objet concret, manipuler des 

quarts, assimiler quatre quarts à une unité, deux quarts à 

une moitié, dépasser une unité (cinq quarts, huit quarts, 

douze quarts) 

 Travailler sur les grandeurs « en vrai » (un quart de mètre 

en cm , un quart de litre en cL ) 

 Alterner bilans d’écrits intermédiaires et calcul mental 

 Introduire des écritures fractionnaires 

 Travailler sur la droite graduée. 

 Travailler la correspondance entre écritures fractionnaires 

et  écriture décimale 
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Des ressources pour le calcul mental :  

 BOURDENET, G. (2007). Calcul mental. Bulletin de l’APMEP, 472. 

 BUTLEN, D. (2007). Le calcul mental entre sens et technique, Recherches 
sur l'enseignement des mathématiques aux élèves en difficulté, du calcul 
mental à la résolution des problèmes numériques. Presses universitaires 
de Franche-Comté. 

 CHESNÉ J.-F. (2014). D’une évaluation à l’autre : des acquis des élèves sur 
les nombres en sixième à l’élaboration et à l’analyse d’une formation 
d’enseignants centrée sur le calcul mental. Thèse de doctorat. Université 
Paris Diderot (Paris 7).  

 IREM de Poitiers (2010). Activités mentales et automatismes au collège. 

 IREM de Lyon (2012). Le calcul mental au collège : nostalgie ou 
innovation? 
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 Des spécificités en 

éducation prioritaire ? 
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 Des contraintes accentuées sur les pratiques 

 Exigence et cohérence(s)  

 Relations avec les familles 

 

 Des logiques en conflit => paix scolaire et 
vigilance didactique (Butlen, Charles-Pézard et 
Masselot, 2010 ; Butlen, Cnesco, 2017) 

Des conditions particulières 
d’exercice du métier  



J-F Chesné -  Lyon 
10 octobre 2017 

 

 Attention aux changements de cadres (Douady, 1986; Nunes & 
Bryant, 2009) => Manipulation avec intention ciblée d’apprentissage 

 Expliciter les règles de vie et les attendus didactiques (quand?) 

 Diversifier les tâches et les dispositifs 

 Favoriser la maîtrise du langage, oral et écrit : 

 images et procédures mentales, traces écrites 

 attention aux cahiers (organisation, prise de notes, corrections…) 

 Donner de l’importance au métacognitif (plus encore qu’ailleurs? ) 
=> auto-régulation, feedbacks, structuration 

Des conséquences  
pour l’enseignement 
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Merci pour votre attention 

Jean-François Chesné 
Directeur scientifique du Cnesco 

 


